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Rue du Bourg - Sierre

tél 027 456 57 60
fermé mercredi et dimanche

La jolie terrasse fleurie
au cœur de Sierre

Café offert
après vos repas!

Repas chez nous =
Europe offert

Café du matin
à fr. 2.-
de 7 h à 11 h

Les cadeaux
de la rentrée
jusqu’à fin septembre

Hier, la nouvelle cabane de
Tracuit (3250 mètres) a été
inaugurée officiellement. Avec
une soixantaine d’invités pour la
fête du samedi soir. Une ving-
taine sont montés au Bishorn
(4153 mètres), le dimanche, et
une vingtaine  d’autres sont  ve-
nus à pied le dimanche matin
(quatre heures de marche de-
puis Zinal). Sans oublier les jour-
nalistes, transportés en hélicop-
tère pour immortaliser ce grand
jour, avec le président de la sec-
tion Chaussy du Club alpin
suisse (CAS), le responsable des
cabanes CAS, Robert Herren, et
les architectes du nouveau
Tracuit Laurent Savioz et
Claude Fabrizzi. 

Pour sa part, la gardienne
Anne Bourgeois a ouvert la nou-
velle cabane le 27 juin passé: 
«Les clients sont heureux lorsqu’ils
arrivent ici. Notre nouvelle cabane
est fonctionnelle, avec un beau de-
sign pour 116 personnes.» Mais ce
n’est tout de même pas un hôtel,
lorsqu’on sait que les 116 clients
doivent se partager 4 toilettes.
De la vieille cabane en pierres,

on a gardé les quatre murs histo-
riques pour en faire une terrasse.

Plus de confort
Avant, il y avait 3 dortoirs de 40

places et l’on était  les uns sur les
autres. Aujourd’hui, la nouvelle
cabane de Tracuit offre 6 dor-
toirs de 12 places, 1 dortoir de 
24 places et 5 chambres de 4 lits.

Les clients doivent réserver.
Les choses sont bien organisées.
Et  même si deux ou trois grim-
peurs arrivent sans prévenir, ils
peuvent toujours trouver un lit.

La cabane n’est jamais pleine à
100%.

Jusqu’au 22 septembre
«Nous avons beaucoup travaillé

entre le 15 juin et le 15 août. Par
exemple le week-end passé, nous
étions pleins. Nous sommes six,
parfois sept personnes au service»,
précise la gardienne, qui a été 
accompagnatrice de moyenne
montage durant onze ans. La 
cabane de Tracuit terminera sa
saison estivale le 22 septembre
prochain. Ensuite, elle offrira un
local d’hiver. 

Tracuit innove. Pour le prouver,
les participants au Sommet de
l’énergie sont montés dimanche
au Bishorn. Ils ont offert 10 tonnes
de granulés de bois (pour deux ans
de consommation) à la cabane.
Ce sont 50 représentants  de la 
filière «biomasse bois» d’Europe
et d’Amérique du Sud.  � PC

La nouvelle cabane de Tracuit, étape avant la montée au Bishorn (4153 mètres). THOMAS JANTSCHER

ZINAL  Le Club alpin suisse ouvre une autre de ses belles réalisations montagnardes. 

Honneurs rendus à la nouvelle cabane de Tracuit

TOHU-BOHU Le festival de Veyras a offert une très bonne programmation. Le public a répondu présent.

En route pour la 10e édition

PASCAL CLAIVAZ

Levant les yeux au ciel samedi
soir vers 19 heures, Lionel
Martin constatait que les nuages
se dissipaient. «Cette fois-ci plus
d’excuses», concluait-il. Et de fait
la soirée se destinait à devenir un
bon Tohu Bohu, samedi soir.
Ouverture des feux sur la grande
scène à 20 heures avec Yacka
Youth & The Botanical Roots
Band. Une belle section de cui-
vres, de bonnes choristes et un
beau chant reggae pour ce
groupe sierrois qui a eu les hon-
neurs chez lui. Yacka Youth
chante un reggae militant et uni-
ficateur. Il a découvert le vrai

sens de la musique en Afrique,
pour la première fois en 1995, et
la puissance de son message ver-
bal. Yacka Youth est également
le fondateur du premier reggae
band régional.

Le temps demeurant agréable,
samedi soir, l’aire du Tohu Bohu
se remplit. Les 5000 spectateurs
attendus par Lionel Martin pour
ses deux soirs seront là. Le same-
di soir a drainé deux fois plus de
gens que le vendredi soir, qui a
bénéficié de l’excellente presta-
tion de Sophie Hunger. Elle a
chauffé l’ambiance à mesure
que les minutes s’égrenaient:
une musique rock sophistiquée
et une voix superbe.

Les coups du Tohu-Bohu
Samedi soir, quelques goutte-

lettes ont commencé de rafraî-
chir la grande place devant la
scène principale à l’arrivée de
Groundation, la vedette califor-
nienne. Un beau coup du Tohu
Bohu, grâce aux bonnes connec-
tions du directeur Lionel Martin
sur les différentes scènes festiva-
lières de Suisse et notamment
celles de Nyon et du Chant du
Gros, au Noirmont dans le Jura.

Mais juste avant the Groun-
dation sur la petite scène, le pu-
blic a frémi au son du rock dur 
et de la sono à pleins décibels 
de Jacko & The Washmachine,
groupe de Martigny fondé il y a

une année. Cette jeune forma-
tion a démontré une maîtrise 
de la voix et des instruments
étonnants. Les fans étaient dé-
chaînés.

Dans un cadre professionnali-
sé, convivial et propre où l’on en-
tend à peine les échos du festival
à une centaine de mètres, le
Tohu-Bohu offre une grande
place du village avec ses bars et
une grande scène où l’on peut
également boire de multiples
crus locaux. Et il y a cette petite
scène idyllique sur un replat à
l’arrière, un peu en hauteur. 
Ce dispositif permet une pro-
grammation au cordeau. Huit
groupes et DJ se sont succédé

sans arrêt vendredi soir et 7 au-
tres le samedi soir. Sans oublier
la petite scène de la place du 
village, avec trio de jazz ou DJ.

Après Groundation, deux au-
tres poids lourds: The Herbali-
zer (UK) et The Toxic Avenger
Live, de l’électro avec un écran
de 8 mètres par 5 sur la grande
scène. A 10 heures du soir, le 
public continuait d’acheter ses

entrées à la caisse du Tohu-
Bohu. C’est bien parti pour la
dixième édition. «C’est l’objectif
que nous nous sommes donné: 
10 éditions minimum.» �

Le reggae de Yacka Youth & The Botanical Roots Band a ouvert les feux, samedi soir, sur la grande scène du Tohu-Bohu de Veyras. BITTEL 

Le grand soir à Veyras, samedi, pour ce 9e Tohu-Bohu BITTEL

Le mythe californien au Tohu-Bohu: Groundation et son mélange 
de reggae, de jazz, de soul et de funk. BITTEL
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MOIRY/GRIMENTZ
Décès d’un pêcheur
Samedi passé vers 19 h 30, 
un pêcheur valaisan de 33 ans
s’est noyé à Moiry. Tombé 
dans un torrent, il s’est retrouvé
dans le lac (à 6 degrés). Il a été
emporté au loin. Son ami a
tenté vainement de le secourir.
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